
III. — NOTES BREVES :

A. — L’Association des Cranteurs. de Qiiébec pré­
pare déjà pour l’automne ses élections générales. On 
nous dit qu’un fort mouvement s’organise pour re­
mettre sur pied cette association qui n’a certaine­
ment pas péché cette année par excès d’activités...

B. — Au Congrès des Auteurs, qui s’est tenu der-

Dans son message du 24 juin aux Canadiens-fran­
çais, voici ce que disait son Eminence le Cardinal 
Villeneuve, notre vénéré archevêque :

“D’une façon concrète, si chacun s’appliquait à 
“garder sa physionomie française et celle de ce qui 
“l’entoure, au besoin à les refranciser, ce serait un 
“geste précieux et fécond pour le bien du rameau 
“français au Canada. On a droit de l’attendre et de 
“l’exiger.”

Pareil message ne justifie-t-il pas l’idée de cette 
campagne de refrancisation, que nous avions l’hon­
neur d’inaugurer à la Société des Arts, en octobre 
dernier? N’est-il pas en outre, pour notre Société 
et nos collègues-directeurs ou membres actifs, un en­
couragement des plus précieux, — très significatif 
parmi les autres déjà reçus et publiés, — à continuer 
le travail commencé !.. .

En outre, il dit éloquemment à notre population 
l’urgente nécessité de la refrancisation... Elle en­
tendra, sans doute, cet appel.. .
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nièrement dans notre ville, plusieurs des nôtres, — 
directeurs ou membres de notre Société, — furent à 
1 honneur soit comme auteurs, comme conférenciers, 
organisateurs du congrès etc., etc. Les journaux si­
gnalent les noms de M. Alphonse Désilets, du Col. 
G.-E. Marquis, de M. Damase Potvin, de M. Jos. S. 
Blais et de M. Hector Faber.

C. — Mlle Gabrielle Bisson, jeune artiste bien con­
nue à Québec, s’est vue decernée dernièrement, par 
1 Académie de musique du Dominion, un diplôme de 
chant, avec la note “distinction”. Félicitations.

D. — La Société St-Jean-Baptiste de Québec, fonde 
un comité de refrancisation, qui s’associera aux efforts 
de la Société des Arts, Sciences et Lettres.

LE TERROIR

Comment ne pas applaudir des deux mains au ré­
veil des nôtres, cette année, le 24 juin!.. . Ici à Qué­
bec, la Société St-Jean Baptiste a organisé avec un 
éclat qui dépassait de beaucoup, en dignité et en beau­
té, les démonstrations des années précédentes. A la 
campagne, plusieurs villages ont manifesté à leur ma­
nière, sans trop de frais peut-être, mais aussi digne­
ment. Messes paroissiales, parades et discours, con­
férences à la radio, ont suscité partout, — par le sé­
rieux qui les accompagnait ou soutenait, — ies médi­
tations patriotiques nécessaires aux réalisations et 
aux réactions énergiques qui s’imposent, dans ou à 
peu près tous les domaines de notre vie matérielle et 
spirituelle. Cette année, les méditations du 24 juin 
auront été généreuses en semences fécondes pour l’a­
venir. ..

Notons ce fait, pour nous en inspirer l’an pro­
chain. . .
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: :IL — LA REFRANCISATION :


